Résume

Résume : 
   Dans notre étude de l’oxydation à haute température de l’acier C45E, nous avons utilisé deux méthodes différentes. A savoir l’oxydation dans l’air de l’acier dans un four électrique (500-900°C), et l’étude par thermogravimétrie « TG » dans une atmosphère d’oxygène avec une pression 1bar (400-600°C). L’objectif dans cette étude est de comprendre la réactivité du C45E, par l’établissement des cinétiques d’oxydation de ce dernier. La détermination des constantes parabolique d’oxydation (Kg2/m4/s) pour chaque température d’essai, le calcul de l’énergie d’activation Q (kj/mole) pour les deux atmosphères étudiées. Les couches d’oxydes formées ont ensuite été caractérisées par différentes techniques la microscopie optique, MEB, la DRX, la microdureté.          
   Au cours de ce travail, une attention particulière à été accordée aux multiples évolutions microstructurales qui se manifeste dans les couches d’oxydes formées sur les échantillons aux différentes températures d’oxydation. Une analyse approfondie de la ségrégation des éléments d’aditions de l’acier, au niveau de l’interface interne et la diffusion de ces éléments dans les couches d’oxydes à été également observée grâce au profil linéaire réalisés par EDS sur les couches d’oxydes. Pour les échantillons oxydés dans le four, nous avons confirmé le rôle prépondérant que joue les boursouflures sur l’évolution des épaisseurs relatives des couches d’oxyde au cours de la croissance de ces couches, et valider le lien entre l’apparition de ces boursouflure au cours de l’oxydation et ses répercussions sur le comportement cinétique de l’acier C45E à haute température.
Mots clefs : corrosion - cinétique d’oxydation - thermogravimétrie  - mécanisme - oxydation - ségrégation - Energie d’activation.
  

	

